
LA JOIE DE LA RÉSURRECTION 
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-Christ est ressuscité. 
-Il est vraiment ressuscité.
C’est par ce dialogue peu habituel que nous pouvons démarrer nos conversations en cette octave
de Pâques ! Il nous permet de nous rappeler que le mystère pascal ne dure pas qu’une journée.
Lors de son message pascal, le pape Léon XIV a expliqué que le tombeau vide du matin de
Pâques nous place face à notre liberté et il a lancé un appel vibrant  : “Que ceux qui ont des
armes en main les déposent ! Que ceux qui ont le pouvoir de déclencher des guerres choisissent
la paix !  Non pas une paix imposée par la force, mais par le dialogue ! Non pas avec la volonté de
dominer l’autre, mais de le rencontrer !”.   
Le Pape nous rappelle aussi de lutter contre la “mondialisation de l’indifférence” avant de bénir la
foule urbi et orbi (à la ville et au monde).

Ce message fait écho au témoignage de Pierre Favre donné aux 4èmes de Don Bosco, mais aussi
au choix des nombreux nouveaux baptisés de Pâques : que faisons nous de notre liberté ? 
Le Christ nous donne encore et toujours la mission de bâtir la paix autour de nous, d’être des
témoins les uns pour les autres de la joie de la Résurrection.

Alors nous pouvons faire nôtre ce chant enfantin, à fredonner sur un air de ménestrel :

“Allons l’annoncer au monde, Jésus est vivant !
La lumière a vaincu l’ombre, Jésus est vivant !
Allons l’annoncer au monde, Jésus est vivant !
Cette joie qui nous inonde, c’est Jésus vivant !
Jésus est vivant, Jésus est vivant !
Cette joie qui nous inonde, c’est Jésus vivant ! “

L’alléluia au milieu des bombes
Vivre le Jeudi Saint
Des rameaux et la Passion du Christ au partage d’évangile
Rencontre et danse pour les CM des écoles publiques
La semaine sainte à l’école de la Vallée
La semaine sainte en legos pour les CM de Sainte-Anne Saint-Joseph
La semaine sainte pour les CP de l’éveil à la foi à l’école Saint-Martin
Des questions à l’école Saint François-Xavier, Le Pas
Jeudi saint à l’école Saint Louis de Gonzague à Placé
Jésus bon berger à l’éveil à la foi de l’école du Sacré Cœur, Grazay
Vivre la semaine sainte à Don Bosco
Nos talents avec le groupe NDV Jeunes
Pierre Favre témoigne auprès des 4ème de Don Bosco
énéah, 10 ans et baptisée le jour de Pâques témoigne de sa joie
Entretien avec Jean-Claude Foubert, diacre permanent
Bientôt Pâques pour nos frères orthodoxes
Le monastère orthodoxe de Bois Salair
La mission ça s’apprend !
Une blague !
La fraternité en monde rural : un dimanche partage

À LA VILLE ET AU MONDE
PAR MARIE-CHARLOTTE DEMANGE
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L’ALLÉLUIA AU MILIEU DES BOMBES …

Le 2 avril, des enfants, leurs familles et des paroissiens se sont
retrouvés en l’église Saint-Martin afin d’entrer ensemble dans le
triduum pascal, ces trois jours si particuliers qui nous ont mené
à Pâques.
Le Jeudi saint, les prêtres délaissent le violet de leur habit pour
revêtir le blanc de la joie et de la fête (avant le rouge de la
Passion le lendemain).  
C’est le Jeudi saint que les apôtres ont fait leur première
communion après trois ans de caté avec Jésus, le sacrement de
l’Eucharistie nait ce soir là. 
Le sacrement de l’ordre aussi trouve sa source le Jeudi saint
lorsque Jésus dit “Vous ferez cela en mémoire de moi”. 

Lors de la messe, le père Perdrix a, comme Jésus, déposé son
vêtement, noué un linge à sa ceinture et a lavé les pieds de huit
“apôtres” : des enfants, des paroissiens, une maman. Quel beau
geste ! Nous avons chanté ensemble “C’est par amour pour
nous que Tu as donné ta vie, c’est par amour pour Toi que nous
prions aujourd’hui”.
A la fin de la messe, nous avons accompagné le ciboire au
tabernacle qui est resté ouvert, puisque cette nuit du Jeudi
saint, Jésus est allé prier au jardin des oliviers avant d’être
arrêté puis condamné à mort .
Mais la suite se vit le Vendredi saint ...

VIVRE LE JEUDI SAINT

Puis-je vous confier que ce qui m’a touché, cette année, à Pâques ?
« Le Christ est vraiment mort et ressuscité, ALLÉLUIA » ;
21000 nouveaux adultes et adolescents ont été baptisés à Pâques, en France, ALLÉLUIA;

Les chrétiens du Liban, de l’Irak, du Moyen-Orient ont célébré Pâques, au milieu des bombes ! 
Il est facile de chanter ALLÉLUIA quand tout va bien. J’ai toujours été étonné que l’Église maintienne ses
ALLÉLUIA, même durant une liturgie de funérailles : Jésus est sauveur de la mort. Il est passé par la mort. Il est
toujours vivant, il est vivifiant. Il faut « la moelle », comme on dit en Mayenne, pour chanter, en vérité,
ALLÉLUIA, au milieu de la désolation. L’espérance nous fait espérer en cette vie que l’homme est capable de
conversion, que Dieu nous accompagnera toujours, et que Dieu nous prépare une terre nouvelle et un ciel
nouveau, ALLÉLUIA.

« Rentre ton épée, car tous ceux qui prennent l’épée périront par l’épée. »
« Impossible d’avoir traversé la semaine sainte sans pointer l’appel de Jésus au désarmement. Le prophète Isaïe
en avait déjà rêvé » : « De leurs épées, ils forgeront des socs, et de leurs lances, des faucilles. Jamais nation
contre nation ne lèvera l’épée ; ils n’apprendront plus la guerre ». « D’autres armes ont remplacé l’épée, mais la
réflexion de Jésus garde toute son actualité et son acuité. Rentre ta bombe, tes drones, ton couteau, ton missile
car tous ceux qui prennent une bombe, un couteau, un missile périront avec. Tel est le destin de ceux qui
manipulent la violence. Toute agression nous plonge dans un cycle infernal dont il est difficile de sortir. Un
cortège de malheurs écrase les peuples comme le marteau écrase le clou dans le bois de la croix. Au matin de
Pâques, nous retrouvons le Ressuscité armé d’une bêche de jardinier » P. Arnaud Favart. 
Cultivons, par nos métiers, la terre que Dieu nous a confiée, cultivons la terre de notre cœur à ensemencer sans
cesse de la Parole de Dieu, cultivons sans cesse la terre nouvelle du Royaume déjà là et toujours à venir.
ALLÉLUIA. 
Les ALLÉLUIA de la terre nous acheminent vers l’ALLÉLUIA du ciel.                 .

PAR PÈRE PIERRE-MARIE PERDRIX
CURÉ DE LA PAROISSE NOTRE DAME ST MARTIN DE MAYENNE-MOULAY
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Nous avons eu le bonheur d'accueillir onze enfants lors du
partage d’Évangile de la messe des Rameaux.
Tout comme l'office des adultes, notre temps de la Parole avec
les enfants s'est découpé en deux parties.
Nous avons d'abord acclamé Jésus avec la foule de Jérusalem.
Pour ce faire, les enfants ont mis en scène le magnifique extrait
de l'évangile de Saint Matthieu. Mais qui donc a joué l'ânesse
me demanderez-vous ? Notre vaillant Alexis a porté notre Jésus
interprété par Sibylle !
Ensuite, nous avons lu la version brève de la Passion selon
Saint Matthieu. Nous avons néanmoins gardé dans nos cœurs
l'espérance de la résurrection !
Pour rapporter dans chacun de nos foyers la joie de l'entrée
dans Jérusalem, nous avons décoré nos rameaux, bénis un peu
plus tôt par le Père Pierre-Marie. Les mots "merci, pardon, s'il
te plaît" y sont accrochés sous la forme de languettes de papier
coloré.
Merci à tous les enfants qui ont participé avec nous à ce
partage et merci à leurs parents et grands-parents de nous
faire confiance !

DES RAMEAUX ET LA PASSION DU CHRIST AU PARTAGE D’ÉVANGILE 
PAR ALEXIS & MARIE

ÉCHANGE AVEC LE PÈRE THOMAS POUR LES CM DES ÉCOLES PUBLIQUES
PAR LOUKA

Pendant le Carême, avec les CM2, nous avons eu la chance de recevoir le père Thomas lors d’une séance de
KT. 
Durant cette séance, le père Thomas a répondu à toutes nos questions sur ce qu’est être prêtre et nous a
présenté les différentes missions du prêtre.

Les enfants ont également pu découvrir toute la signification de la Semaine sainte en revoyant, jour après jour,
ce qu’il s’y passe et en redécouvrant la joie du mystère de Pâques.

LES ENFANTS DES ÉCOLES PUBLIQUES DANSENT LA RÉSURRECTION AVEC LE SEM
Quand le Service évangélique des malades (le SEM) nous invite
à rejoindre leur assemblée pour fêter Pâques, nous répondons
OUI. Mercredi 8 avril, nous sommes allés danser une tarentelle
pour les personnes malades, âgées et /ou isolées venues vivre
la messe de Pâques aux Pescheries puis goûter !
Une dame, Louise, était venu danser avec nous 15 jours avant ;
nous avions été surpris par son énergie et son grand âge. Nous
avons dansé notre amour de Dieu et notre joie de la
résurrection et avons invité ceux qui le souhaitent à venir
danser avec nous. Les enfants étaient heureux de goûter
ensuite avant de rejoindre nos groupes de caté au presbytère
de Mayenne.
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Lundi 30 mars, Lundi saint, une fois n’est pas coutume ce n’est
pas une rencontre de catéchèse vécue avec les CM, mais une
rencontre de culture chrétienne avec toute une classe.
Avec l’appui de plusieurs courtes vidéos, nous avons découvert
ce que chaque jour de la semaine sainte signifie, ce que Jésus a
vécu chaque jour et comment les chrétiens du monde entier le
vivent aujourd’hui. 

Grande richesse dans les échanges avec les enfants, joie
d’entendre “c’est ça ce que ça veut dire pour vous ?!”.
Une enfant, orthodoxe, explique comment ces journées sont
vécues pour sa famille. Vous pourrez découvrir plus sur la
Pâque orthodoxe page 10 de ce numéro !

LA SEMAINE SAINTE À L’ÉCOLE DE LA VALLÉE 
PAR MARIE-CHARLOTTE,CATÉCHISTE

LA SEMAINE SAINTE EN LEGOS POUR LES CM DE STE-ANNE ST-JOSEPH
PAR BÉRENGÈRE, CATÉCHISTE 

Séance créative aujourd’hui : la semaine sainte approchant,
c’est aux enfants de raconter les événements des différents
jours qui précèdent Pâques, à l’aide de … legos !

L’enthousiasme est au rendez-vous et, surtout, c’est fou ce
qu’on peut apprendre et retenir en s’amusant !

Lors de notre dernière rencontre d’éveil à la foi, nous avons
pris le temps de revenir sur le chemin parcouru depuis le
début du Carême. 
Nous avons d’abord rappelé ce qu’est le temps du Carême :
une période pour se mettre en route à la suite de Jésus. Les
enfants ont évoqué les efforts qu’ils ont essayé de faire
pendant ces semaines : partager davantage, être attentifs
aux autres, faire des petits gestes d’amour et de pardon.
Nous avons ensuite découvert ensemble la Semaine Sainte,
ce moment très important pour les chrétiens. Cette semaine
raconte les derniers jours de Jésus : son amour pour tous
les hommes, jusqu’au don de sa vie. 
Nous avons particulièrement insisté sur ce message
essentiel : Jésus nous aime tellement qu’il donne sa vie pour
nous. Un beau moment de réflexion et de partage, pour
apprendre à accueillir l’amour de Jésus et essayer d’aimer
comme lui.

À  L A  D É C O U V E R T E  D E  L A  S E M A I N E  S A I N T E ,  É V E I L  À  L A  F O I  D E  L ’ É C O L E  S T  M A R T I N
PAR NICOLAS, CATÉCHISTE ET ENSEIGNANT

L E S  É C O L E S  D E  M A Y E N N E



Les enfants de l’éveil à la foi ont cheminé pendant ce carême
avec la figure de Jésus le bon berger. Ils ont découvert ce que
fait ce bon berger qui va jusqu’à donner sa vie pour ses brebis,
c’est à dire nous. Ils ont découvert la semaine sainte jusqu’au
vendredi saint où Jésus donne réellement sa vie. 

“Allons l’annoncer au monde, Jésus est vivant”
Mardi après Pâques, avec les enfants de l’école, les maitresses,
Élisabeth Jacob et le père Franck nous avons vécu une belle
célébration de Pâques dans l’église. Les enfants avaient tous
préparé un cœur à offrir avec un message à la fin de la
célébration.  
Les enfants sont repartis tous joyeux en chantant à l’école !
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DES QUESTIONS À L’ÉCOLE SAINT FRANÇOIS-XAVIER, LE PAS
Dans la cour de l’école après la récréation, Mélanie la maitresse
installe des matelas sur le sol et s’y installe avec les enfants et
Marie-Charlotte, catéchiste venue répondre aux questions des
enfants. Les enfants ont préparé leurs questions à l’avance et
elles sont variées et riches. Pendant plus d’une heure, les
échanges sont nourris : comment Jésus est-il ressuscité ?
pourquoi vous êtes catéchiste ? qui sont le Père, le Fils et le Saint
Esprit ? est-ce que Dieu existe vraiment ? Certains enfants
discrets d’habitude ont encore d’autres questions. 
Quel beau moment de partage, d’écoute ; quelle belle rencontre
de catéchèse !
Deux fillettes venues à l’école de prière demandent de finir en
chantant, alors tous entonnent “l’amour de Dieu est grand
comme çà” puis le tube “Aimer Jésus et le faire aimer”. 

L E S  É C O L E S  D E  L ’ E S P A C E  M I S S I O N N A I R E

JEUDI SAINT À L’ÉCOLE SAINT-LOUIS-DE-GONZAGUE DE PLACÉ
Les enfants de l’école se sont retrouvés dans l’église du village ce Jeudi saint afin de vivre une
célébration avec leur catéchiste, Martine, le père Franck, Marie-Charlotte et l’équipe
enseignante.
Les cloches ont sonné afin d’avertir tout le village qu’il se passe quelque chose à l’église. Les
enfants ont découvert la Pâque juive et Jésus qui se fait serviteur de ses apôtres et se donne
en nourriture. Les enfants du caté ont mimé l‘évangile pour le rendre plus accessible à tous
les autres. 

JÉSUS LE BON BERGER, ÉVEIL À LA FOI DE L’ÉCOLE DU SACRÉ-CŒUR, GRAZAY

D’autres ont lu des intentions de prière pour toutes les familles “Aide les familles à être des lieux de paix, de
bienveillance, des lieux où l’on se rend service, pour que chaque membre puisse s’y épanouir et donner le
meilleur de lui-même” ; pour l’école “ Seigneur, toi qui donnes toute confiance aux adultes de notre école, quel
que soit leur rôle, aide-nous à travailler avec eux dans la confiance, le respect du rythme de chacun et le sens
de l’effort” mais aussi pour les associations “Seigneur Jésus, avec tes disciples tu soignais et guérissais les
malades, tu apportais du réconfort et tu nourrissais des foules venues à ta rencontre, soutiens-�nous dans nos
efforts pour être solidaire et se mettre au service des personnes qui ont besoin d’être visitées, aidées,
soutenues dans leurs épreuves et pour le monde, la création “Seigneur, toi qui donnes sans compter, tu nous
as confié notre belle planète, que tu as créée. Aide-nous à en prendre soin, comme un objet fragile, précieux”. 

Nous concluons en priant pour ceux qui le souhaitent, prier pour nos familles et nous -mêmes.
Que c’est doux de pouvoir être dehors et de vivre des rencontres de catéchèse autrement.



Le samedi 7 mars, après la rencontre et le petit temps partagé avec
les jeunes, l’un de nos jeunes, Baptiste notre sonneur de cloches nous
a partagé l’un de ses nombreux talents : le dessin. Pendant son temps
libre, il a représenté notre église sous forme de dessin sur un tableau,
depuis la fenêtre de son appartement… et le résultat est magnifique.
Avec le groupe, nous avons voulu marquer ce moment, car son
tableau est vraiment très beau. Le Seigneur donne à chacun et
chacune un ou plusieurs dons. Cela nous montre à quel point Dieu
nous aime. Baptiste, qui demande le sacrement du baptême, nous
montre qu’en cherchant Dieu et en lui faisant confiance, on se laisse
trouver par Lui. Il nous révèle aussi nos différentes capacités et nos
talents. Cela nous rappelle qu’il faut persévérer.
Merci beaucoup Baptiste, car à travers ton dessin, le Seigneur nous
rappelle qu’il appelle à tout moment et à tout âge pour servir son
Église.

Plus d’informations ? 06 32 53 41 59 ou           NDVJ 53                                    
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L E S  J E U N E S  D E  D O N  D O S C O  E T  N O S  P A R O I S S E S

NOS TALENTS AVEC LE GROUPE NDV JEUNES 
PAR MOÏSE

Nous avons fait le choix de soutenir l’association “Mécénat du
Cœur” tout au long de notre année.

Samantha Davies et Violette Dorange sont venues rencontrer
les élèves de 6èmes le lundi 2 mars.

 La course solidaire effectuée ce Jeudi Saint a été un vrai temps
de convivialité. Chaque classe a couru après avoir été
parrainée et tous les bénéfices sont versés à l’association.

Le Vendredi Saint a été ponctué par le repas solidaire et la
célébration vers Pâques sous le signe du triptyque : La Cène
(Partage), la Croix (Don) et la résurrection (Vie).

SEMAINE SAINTE À DON BOSCO
PAR CÉLINE, ANIMATRICE EN PASTORALE SCOLAIRE



Sans filtre, Pierre reconnait avoir “ une vie de merde et faire du mal à ceux que j’aime”.  Il ouvre les yeux sur
l'acceptation de l'autre même différent.  Il rencontre alors Géraldine, la femme de sa vie ; par accident, ils
découvrent que Géraldine est enceinte, perd ce bébé et qu’elle et lui sont séropositifs. François Hadji-Lazaro,
appelle Pierre pour être chanteur des Garçons bouchers. Il voyage à l'étranger et découvre la souffrance des
autres. 
“Les mots ne suffisent pas, les actes comptent”. Géraldine développe le sida et devient paranoïaque. Pierre
découvre un autre enfer, il doit accepter de faire interner Géraldine en hôpital psy, puis elle est hospitalisée à
domicile pour la fin de sa vie. Pierrot est fatigué, épuisé ; il craque mais reparle à Jésus tous les jours pendant
ces cinq années.  Vivre un jour après l’autre. "Pierrot tu es bon" lui dit Géraldine. Lui nous raconte :  “quand j'ai
réussi à ouvrir mon champ de vision,  j'ai trouvé mes capacités d'aide et de soutien”. Géraldine meurt en 2011 à 32
ans, Pierre le raconte avec émotion et ajoute “nos œuvres d’amour touchent les cœurs”. Il répond aux questions
des jeunes, dit sa joie de la messe, sa douleur d’avoir été regardé de travers quand il est revenu dans l’Église,
explique ses tatouages, son amour de la vie, le quotidien avec le SIDA. Pierre leur redit à quel point leurs
choix sont importants chaque jour, le respect de leurs corps aussi. Sa force, il la puise en Dieu, dans la
charité exercée, les rencontres et les partages. Une rencontre qui décape, remet dans l’axe , MERCI !

ÉNÉAH, 10 ANS, BAPTISÉE LE JOUR DE PÂQUES TÉMOIGNE DE SA JOIE
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DE GRANDS ...

PIERRE FAVRE TÉMOIGNE POUR LES CLASSES DE 4ÈME AU COLLÈGE DON BOSCO

Une jeune témoigne : “Je trouve qu'il a eu une vie difficile, il a traversé des événements compliqués. J'ai
ressenti de la tristesse face au discours de Pierre Favre. Je mesure la chance que j'ai de ne manquer de rien. En
se convertissant, il est moins dans le chagrin et dans la rancœur. Son récit m'a fait penser à des moments
difficiles de ma vie (deuils), j'ai aussi fait appel à ma croyance quand ça n'allait pas du tout”.

Quand on rencontre Pierre, ce qui frappe est son sourire, sa voix douce et son
regard tourné résolument vers son interlocuteur.  Il se présente comme simple
bénévole au Secours catholique depuis 2002 ; il dit avec simplicité avoir eu une
enfance simple, pas malheureuse et avoir ensuite fait de mauvais choix, doucement,
“un mauvais choix après l’autre car bourré de complexes” et par soif d’être aimé. Il
raconte sa vie de jeune baba cool qui boit car “cela le désinhibe”, qui commence à se
droguer pour faire comme les autres. Il perd son travail étudiant, ne peut plus payer
sa colocation et se retrouve à la rue. Il ne peut se laver et pue, il ne s’aime tellement
pas qu’il se nomme lui-même Piero Sapu et se scarifie. Pierre, devenu punk, se remet
à penser à “ce Jésus du caté qui faisait des trucs dingues et qui s’occupait des rejetés”.  Il
demande une histoire d’amour à Dieu. Lui qui se croyait devenu adulte en faisant
n’importe quoi, il trouve la force de quitter sa bande de potes, de revenir vers sa
maman et de trouver providentiellement un travail et un studio à Paris. 

Après une année de préparation et pendant sa deuxième année de catéchèse, Énéah a été baptisée le jour
de Pâques. En septembre 2024, elle a demandé à ses parents de s’inscrire au caté pour être baptisée. 
Énéah sait ce qu’elle veut et a fait cheminer sa famille cette année : en effet lorsque les enfants se
préparent au baptême, leurs parents (ou les adultes qui le souhaitent) sont eux-aussi en groupe avec des
adultes qui les accompagnent, répondent à leurs interrogations et vivent avec eux la même rencontre que
les enfants.
Le jour de Pâques, sans hésitation, Énéah s’est présentée et a répondu aux questions du père Thomas
pendant la messe. Sa joie était profonde.
Quelques jours plus tard, elle témoigne : “Je me sens plus protégée depuis mon baptême, mais surtout
je me sens encore plus aimée de Dieu qu’avant”. Pour elle, c’est “le début d’un chemin”. Son but est
clair :  “je veux aller au paradis ! “. Énéah partage sa joie de continuer à prier tous les soirs et de lire
chaque jour une page de sa Bible reçue le jour de son entrée en catéchuménat. Elle ajoute “c’était un
immense jour de fête : Pâques, mon baptême et mon anniversaire” ! Avec un sourire, elle conclut “ je
souhaite préparer ma première communion l’année prochaine !”.
ALLÉLUIA, JOUR DE JOIE !



ENTRETIEN AVEC JEAN-CLAUDE FOUBERT,
DIACRE PERMANENT
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Jean-Claude est un homme occupé, toujours par monts et par vaux.
Il est aussi aussi et surtout un homme passionné qui a répondu “oui”
à un appel de son évêque et de l’Église : depuis 26 ans, Jean-Claude
est diacre permanent pour le diocèse de Laval. Vous le reconnaissez
: à la messe, il porte son étole en biais. 

L’appel et la mission
“On ne devient pas diacre parque qu’on l’a décidé mais parce que
l’on répond à un appel”. Jean-Claude a été appelé en 1995 la
première fois, mais il a refusé cet appel en se demandant pourquoi
lui plutôt qu’un autre. Un an plus tard, Jean-Claude retourne voir le
prêtre qui l’a appelé et accepte de démarrer une année de
discernement en couple. La mission de diacre ne peut se vivre
qu’avec l’accord et la coopération pleine de son épouse Marie-
Madeleine. Pendant cinq ans, ils cheminent, se forment et
questionnent ; une équipe d’accompagnement se met en place.
L’évêque, Mgr Maillard, propose deux missions que Jean-Claude
accepte : accompagnement de l’aumônerie publique et du monde
rural. Vaste programme car Jean-Claude est agriculteur et déjà
attentif et investi dans ce monde rural. Il accompagne des paysans
en difficulté et est aussi présent au quotidien lors des
manifestations, fêtes et évènements ! Aujourd’hui retraité, Jean-
Claude est toujours aussi investi et présent.

“Tu as du prix à mes yeux”
Pour Jean-Claude, le diaconat s’articule ainsi : le 1er lieu de mission
est sa famille puis être présent auprès de toutes les familles
quelques soient leurs chemins avec Dieu ; se découvrir et se
respecter. Il rencontre les familles pour préparer des mariages, des
baptêmes ou des sépultures. Il aime être présent dans les
évènements de la vie des familles et les accompagner. Cet amour de
son prochain se ressent quand on le rencontre : le regard, le sourire,
la délicatesse ; “Je faillirai à ma mission si je n’accompagne pas toute
personne” dit-il.
Avant chaque rencontre, Jean-Claude prie pour les personnes qu’il va
découvrir ; à chaque messe, il porte toutes les personnes
rencontrées dans sa prière et les offre à Dieu et il prend le temps de
rendre grâce (remercier) après chaque rendez-vous. 

. . .  TÉMOINS

Diacre veut dire “ serviteur ” en grec.
Le diacre est un homme, soit marié
avant d’être ordonné, soit
définitivement célibataire, qui a
répondu à un appel de Dieu et de
l’Église et s’engage à vie au service
du peuple catholique.

 
Par son ordination, le diacre suit le
Christ serviteur. Il est au service de
l’évêque, il aide la communauté
chrétienne à suivre le Christ et assiste
les prêtres dans leurs missions.

Au cours de leur formation, les futurs
prêtres sont d’abord ordonnés diacres
« en vue du sacerdoce », environ un
an avant leur ordination sacerdotale :
les prêtres sont d’abord serviteurs du
peuple de Dieu.

Le diacre qui n’est pas appelé à
devenir prêtre est appelé « diacre
permanent » et poursuit son activité
professionnelle, car le diaconat n’est
pas une activité rémunérée.

“ Famille, travail, diaconat, tout s’est bien goupillé
depuis 26 ans ! “

Pourtant Jean-Claude a cette peur de ne pas être à la
hauteur, “ de ne pas rejoindre les personnes là où elles
en sont ”.
En couple, Marie-Madeleine et lui sont accompagnés
lors de relectures et de rencontres par les Sœurs du
Sacré-Cœur de Jésus et ils ont aussi un groupe
d’accompagnement diocésain avec d’autres diacres.
“Le diaconat m’a confirmé dans ma vie de foi ”.
Qu’elle est belle cette mission reçue et choisie d’aimer
les autres et de les élever vers Dieu !

https://sanctuaire-pontmain.fr/wp-content/uploads/2025/06/25-1024x576.png


En 2025, joie car catholiques et orthodoxes ont fêté Pâques le même jour le 20 avril ;  ce n’est pas le cas cette
année, les catholiques ont fêté Pâques le 5 avril et les orthodoxes sont en plein semaine sainte car ils fêteront
Pâques dimanche 12 avril.
En effet depuis le concile de Nicée, en 325, Pâques est fêté le premier dimanche suivant la pleine lune après
l’équinoxe de printemps. Mais la terre tourne autour du soleil en 365,2422 jours et le décalage engendré
parait minime mais il a entraîné mille ans plus tard une différence de dix jours entre notre calendrier sur
papier et le calendrier solaire. Le pape Grégoire XIII décréta en 1582 de rattraper le retard en supprimant dix
jours du calendrier : en se couchant le 4 octobre, le monde occidental se réveilla le 15 octobre ! Le schisme
entre catholiques et orthodoxes ayant eu lieu en 1054, les chrétiens orientaux n’adoptèrent pas cette réforme
et ont gardé le calendrier julien. Leur fête de Pâques est, aujourd’hui encore, décalée.

Des traditions sont particulières aux orthodoxes comme celle de colorer les œufs : les Grecs colorent les œufs
le Jeudi Saint , les Serbes eux le font le Vendredi Saint (Veliki Petak). Ces œufs peints en rouge seront ensuite
choqués puis consommés le samedi soir, après l’annonce de la Résurrection du Christ. Celui dont l'œuf aura
résisté au maximum de chocs sans casser aura de la chance toute l’année.
Le Vendredi Saint, de nombreuses processions ont lieu dans certains pays comme en Grèce au son des
cloches. La procession de l’épitafios commence le soir et symbolise le linceul du Christ. Une fois la procession
terminée, le pope distribue des fleurs bénies aux fidèles.
La messe du samedi soir se termine aux cris de « Christos anesti » (Christ est ressuscité), les fidèles se
transmettent la lumière en allumant des cierges au son des cloches de l’église. Les fidèles rentrent chez eux,
le chef de famille trace le signe de la croix dans l’embrasure de sa porte avec la fumée du cierge. Des feux
d’artifice éclairent le ciel. De retour à la maison, le repas commence par la mayiritsa, une soupe d’abats
d’agneaux et d’œufs battus. 
Le Dimanche Pascal clôture cette semaine sainte.
Dès dimanche 12 avril, tous catholiques et orthodoxes pourront nous saluer en disant “Christ est ressuscité”
auquel on répond “Il est vraiment ressuscité” !
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DÉCOUVRIR PLUS ...

BIENTÔT PÂQUES POUR NOS FRÈRES ORTHODOXES

Près de la forêt de Bois-Salair, à la sortie du village de Fontaine-Daniel, se cache un lieu de paix, de silence et
de spiritualité : le Monastère Orthodoxe de la Nativité de la Mère de Dieu.
Fondée en 2014 par une communauté venue des Vosges, cette présence monastique orthodoxe est un
véritable havre de sérénité, niché dans un environnement naturel paisible. Idéal pour un moment de
ressourcement ou une pause spirituelle estivale, ce monastère est une invitation à ralentir et à se reconnecter
à l’essentiel.
La vie des moniales s’inscrit dans la tradition du monachisme orthodoxe, alternant prière personnelle, offices
communautaires et travail manuel. Chaque jour est rythmé par la liturgie et des activités concrètes, dans un
esprit de simplicité, de paix intérieure et de service.
Les visiteurs sont chaleureusement invités à participer aux vêpres, ainsi qu’à la Divine Liturgie du dimanche et
des grandes fêtes — un moment unique pour découvrir la beauté de la liturgie orthodoxe, dans un cadre
intimiste.
Pour assurer leur autonomie, les sœurs produisent de nombreux articles de manière artisanale, avec une
attention particulière portée à la qualité et à la naturalité : savons, baumes et sirops faits maison ; tisanes,
confitures et bougies en cire d’abeille. Elles ont aussi un jardin de plantes médicinales et aromatiques et un
maraîchage bio, dont une partie sert à nourrir la communauté. Tous ces produits sont proposés dans leur
charmante boutique Flori’Sain, accessible sur place ou en ligne via leur site monastereboissalair.fr.

PAR LE DIOCÈSE DE LAVAL

https://eglise.catholique.fr/glossaire/concile/
https://eglise.catholique.fr/approfondir-sa-foi/la-celebration-de-la-foi/les-grandes-fetes-chretiennes/careme-et-paques/semaine-sainte-paques/


U N E  B L A G U E  :  
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Jésus, debout sur son rocher, parle à ses disciples et leur dit :
« y²=2px ».

 Un des apôtres prend alors la parole : 
« Écoute Jésus, déjà d’habitude on comprend pas grand chose
à ce que tu nous dis, mais là, franchement on est perdus ».

 Mais Jésus leur répond : « C’était une parabole…! »

“Nous sommes tous appelés
à grandir comme évangélisateurs.
En même temps, employons-nous

à une meilleure formation,
à un approfondissement de notre

amour et à un témoignage plus
clair de l’Évangile”.

Nous avons tous une  expérience de
la Mission, mais notre monde nous
appelle à nous renouveler.
Si les disciples sont restés trois ans
auprès de Jésus pour apprendre à
devenir apôtres, pourquoi ne
prendrions nous pas une journée
pour nous laisser instruire par le
Maître ?

Ensemble, développons notre
élan missionnaire et retrouvons
un nouveau souffle.

Nous avons le trésor de l’Évangile
entre nos mains, il nous faut
apprendre à le donner !

Dans un monde en mutation, il est
nécessaire d’adapter nos façons de
transmettre et d’annoncer la foi.
Nous aurons en tête les nouvelles
demandes, les catéchumènes, les
enfants et plus encore “tous ceux
qui cherchent Dieu sans le nommer
encore”. 

Cette journée s’adresse à tous les baptisés désireux d’accompagner d’autres personnes dans une nouvelle
évangélisation en Mayenne. Équipes pastorales, équipes d’accompagnement aux sacrements, équipes de soutien
aux familles en deuil, responsables de mouvements et services, animateurs de de jeunes et d’enfants, laïcs en
missions, fraternités locales, prêtres, diacres consacrés ... 
Il suffit d’être motivé par l’évangélisation pour être invité à cette journée ! 

Pape François, la joie de l’Évangile

Pourquoi annoncer l’Évangile dans
notre monde ?
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